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ou s les ràis on parlait tout hau.t des Républiques: 
Sans crainte l'on vautuit leurs gestes héroïques, 
Et quaml les rois étoien.t ou benets , ou. tyrans 
On leur rioit au nez, ott. 18n....grinçoit les dents : 
Or donc, en llépubl.ique 01\ ch~cun peut tout dire , 
( Tout des petits s'entend, le r<>ste ne veut rire, ) 
Je puis bien sans abus , sans coupable vouioir ·, 
Himer une anecdote, où j_e c1·ois entrevoir 

Que ces maîtres gourmands, n'ayant plus faim sans doute? 
• Du pâté qu'ils mangeaient donnoieut par fois la croùte. 
Au rèste , si jamais l'on m'en fait un rlélit, 
Je livrerai la page où ce fait est ecr.it; 

F~it vrai, je le soutiens, fait digne de remarque, 
Fait bon à retracer quoique fait de . monarque, 
Fait qu'il feroit beau vofr récidiver ici) 
:M '.importe nullement par combien, et par qui. 
Ainsi, sans antre forme entrons sus eu matiere, 

.:f.t frûsons un ])lacet de nouvelle 1wtmeve. 

Un jnn.r ce roi gascon, ce l1rave, on "<' chn:ipan 
Qui, malgré mons Phi!ip11e et tout le vn1ic1n 

Vint se loger au LotnTe et gnuvern;i- fa Frnn .. e, 
U O jonr; dis je, le sire aprè son audience 
Allait avec Sully manger Ja 11o•Jle au pot; 
Interviennent soudain gen;, au maintien dévot , 
Tllistement acoutrcs et de noie et d'Rermine, 
Les oracles enfin de la radie latine. 
:Donc on annonce au 1:oi tous ces messieurs en u.r. 
I.e, cas <l11,t chiffonner ; di.r le bon Henricus 
Aimait bien à dîner, èt la nappe' était mise. 

« Ventre saint gris' , ûit-il, mais.• , . qu'on les introduist,,.; 
Puis comme il l'edoutoit la pompe d n discours : 

~ ~ll).i~ l ~O~~nça~t:_il ! J?l:l~~:rooi san~ ~é!O\l.J.'S i 
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1, Treve pour le mome.tt de :!leurs de rhétoriqu-, 
" Je m 'aceommotie mi'eux cl11 style laconique; 
" Vous ave~ pu cln1er, et moi je suis à jeun. "• 
Ce cas, dit l'oratcm·, est le nôtre ,l chacun; 
Mais <:'est mal d'habitude et peut être incurable ; 
Depuis trf)is ans et plus n'avons couvert la table, 
Un ruorcea11 cle paiu bis avec du vin cl'Arcaeil 
Nons soutient chaque j o11r sur les bord~ clu cercueil. , • • ~ 
" ; rant pis; j c veux qu'on dîne"· Ah! sire , comment faire ?> 
-Saus a.i·gent, sans crédit, n'ayant plus de salaire, 
Près d'aller d1aque jour mourir à, l'~ôpital : 
Sire, ce n'est pas vous qui nous faites ce mal. 
.Ji/. 01✓dit-il à Sully : Vois-tu quelle injustice ? 
" J 'orc'tonne qu'à ma table O»: retranche un service; 
" Qu•A compter d'a11jourd'h11i sans qu'on puisse changel.':,. 
" On le porte ù Me5sieurs que j'exhorte à manger. 
" Je veux que clans la suite ils. soient payes à. vue , 
" Et qu'ils touche11t demain toute la somme échue "•· 
Ainsi voulut Henri , tel fut son bon, plaisir , 
Et chacun le tronvoit au gré de SQn desir. 

Rosny, témoin, n'osa faire la sourde oreille: 
L'on dit mé-me qu'il fit les choses à merveille, 
Si bien que uos lecteurs eurent la poule au pot, 

Bien plus, pour comble d'heur, il 'leur dit ce bon mot ~ 
Des rois vos fonclateù'ts avez belles patentes ; 
f!enri Vot\s a donné des paroles brillantes, 
Et moi vais v ous compter des écus au soleil. 

QHe le pays latin envie un sort pareil ! 
E,n,jer c'est pou dire, j} supplie, il implore , 
A ses cris tout est sourd et la faim le dévore. 

A vous , qui de la France ordonnez les destins; 
Vous qui nous avez faits d'Llll mot llépublicains 
En faisant snr les rois joyet1sement main-basse , 
Onq11e, ne veux crier : d'Henri suivez la trace, 

Viens v0m di1·e ponrt:1111 ... qnoi ? de vrai, n'en sais rien, 
Ma~s foi1cs comme on fait ponr faire quelque bien. 

Par C11 .. JuUAN DE C/1 PENTA N, 

Ci de,,ant Profossenr de l'Université de l'arrs, qui sollicit 
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le rétablissement «le l'instruction 'pu.bliqtiè êt la ri!mtutio!Î 
du vingt-huitieme des Postes et Messa.geries , dont il était 
cc-propriétaire d'après les titres reconnus , si mieux n'aime 
le Conseil fixer aux ci-devant Professeurs et principaux en 
;i.ctivité et non-émérites de ladite Université lors de sa 
:.uppression , une pension on une indemnité convenable ; 
indemnité qui n'a point été refusée aux Musicien,, Chantre1, 
et Bedeaux de Cathédrale , &c. 

Nota. L'Assemblée a renvoy6 différentes pétitions que 
j'ai eu l'h.onneur de. lui adresser, à une con111ussi~n 4u.i ;11., 

f!'l3t j~m.~is oçcul'ée d'en f~ire le npfQI:\\ 
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Romy , témo1 -;---n·osa fairê"1a St1ttt1Û! 

L'on dit même qu'il fit les choses à me 
Si bien q"e nos lecteurs eurent la po· 
Bien plus, pour comble d'heur, il h · 
Des rois vos f~ndateU'ts avez belles p 
!-lenri voqs a donné des paroles brill 
Et moi vais vous compter des éeus au 

Qne le pays latin envie un sort 1 

Em,for c'est pou dire, il supplie, il 
A ses cris tout est sourd et la faim J 

A vous , qui de la F1·ance ordon 
Vous qui nous avez faits d'un mot 
En faisant sur les rois joyeusement 
Onq11e, ne venx crier : d'Henri su· 
Viens v om dire po11rt:rnt ... qnoi? 
Mais faites comme on fait ponr fair 

Par Cu .. Jur.1 
Ci devant PJ'ofessenr de l'Univcrsit 






